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Liberté, égalité, fraternité
Ces trois mots, emblématiques 
de la République, sont inscrits 
dans la pierre sur le fronton de 
beaucoup de nos églises, mais 
au fond, que signifient-ils ? 
Vous me parlez de liberté, mais 
qu’est-ce que la liberté ? Vous 
me parlez d’égalité, mais de 
quelle égalité s’agit-il ? Vous me 
parlez de fraternité, mais qu’est-
ce que cela veut dire ?

La liberté consiste-t-elle à 
suivre mes envies, mes pulsions 
pour faire ce qui me semble 
bon pour moi ? L’égalité 
consiste-t-elle à niveler toutes 
les différences pour rassembler 
l’ensemble des citoyens autour 
d’un plus petit ou d’un plus 
grand dénominateur commun ? 
La fraternité consiste-t-elle à 
envisager la société comme une 
grande fratrie où tout le monde 
aurait conscience d’appartenir à 
une grande famille ?

Mais tout cela n’a aucun 
sens, la réalité nous le montre 
chaque jour. 

Une telle liberté est un leurre 
et elle me rendra vite esclave 
de mes passions, de mes 
pulsions, le sexe, l’argent, 
le désir de puissance ou de 
domination ; chacun de nous 
peut le constater jusque dans 
sa propre vie. 

Une telle égalité est une 
utopie et elle se heurtera à 
la réalité la plus élémentaire 
de notre société : l’inégalité 
est une réalité structurelle de 
toute société, il suffit de se 
promener dans la rue pour le 
constater. 

Une telle fraternité est un 
mot creux et vide car la dure 
réalité du quotidien façonne les 
véritables fratries : le chômage, 
la maladie, la couleur de la 
peau, les quartiers d’origine. 

« Liberté, Égalité, Fraternité », 
ces trois mots qui apparaissent 
en lettres d’or sur nos drapeaux 
n’ont plus de sens dès lors que 
nous essayons de dépasser 

les limites de l’hexagone. Que 
signifie la liberté pour tous les 
peuples réduits en esclavage 
par leurs propres dirigeants au 
nom d’une idéologie ou d’une 
lignée présidentielle prête à tout 
pour conserver le pouvoir ?
 

Que signifie l’égalité pour tous 
les cadavres qui s’entassent 
dans les fonds marins de la 
méditerranée ? [...]

OFFICIEL

Agenda

Mercredi 3 :

11h30 - Messe et repas  
avec le Mouvement Chrétien 
des Retraités, à Beaumes-
de-Venise

16h - Rencontre
avec les confirmands selon le 
rite extraordinaire, à la Maison 
diocésaine

En soirée - Repas et rencontre 
avec les nouveaux chefs d’établisse-
ment de l’Enseignement Catholique

Vendredi 5 :

17h45 - Messe avec les  
bénévoles des paroisses et du 
diocèse à la Maison diocésaine

Dimanche 7 : Pentecôte

10h45 - Confirmations à Valréas

Lundi 8  :

9h30 à 16h - Récollection des 
catéchistes à Saint-Gens

Samedi 13 :
10h - Confirmations selon 
le rite extraordinaire à Saint-
Siffrein de Carpentras

17h - Confirmations selon 
le rite extraordinaire à Saint-
Siffrein de Carpentras

Dimanche 14 :
10h30 - Confirmations à 
Vaison-la-Romaine

Dimanche 21 :
16h - Ordination presbytérale
à l’église du Sacré-Cœur d’Avignon

La vierge consacrée vivant dans 
le monde est membre de l’Ordo 
Virginum (Ordre des Vierges. 
Le mot ordre signifiant ici  une 
« catégorie de personnes » 
consacrées selon un rituel)

Aujourd’hui cette vocation 
attire de plus en plus de 
femmes qui veulent témoigner  
dans ce monde qui a de 
fortes ressemblances avec les 
premiers temps de l’Eglise, 
de la primauté du Christ 
sur toutes choses, de la 
radicalité de la vie chrétienne 
et du bonheur du don total 
au Seigneur qui nous aime 
infiniment. « Elles suivent 
l’Agneau partout où il va ». 
Elles vivent en solitaires dans 
le monde, mais pas isolées, 
participent à l’eucharistie 
quotidienne et prient la liturgie 
des heures, une de leur 

mission au cœur de l’Église 
diocésaine. 

C’est une vocation très ancienne 
puisque c’est la première forme 
de vie consacrée féminine. En 
effet, très tôt des femmes sont 
consacrées par leur évêque et 
mènent une vie de prière, de 
pénitence et de don de soi aux 
autres, tout en restant dans leur 
famille. […]Aux alentours du IVème, 
un rituel s’est élaboré, rituel qui a 
des ressemblances avec le ma-
riage chrétien puisqu’il comporte la 
remise du voile et de l’anneau. 
C’est une cérémonie de mariage. 
L’évêque demande à la future 
consacrée :
« Voulez-vous être consacrée 
au Seigneur Jésus-Christ, le fils 
du Très-Haut et le reconnaître 
comme votre époux ? ». Et elle 
répond : « Oui, je le veux ». 
Cette vocation est donc essenti-

ellement ecclésiale et sponsale*. 
[…]

C’est le  Concile Vatican II  avec 
Paul VI qui a restauré le rituel 
de consécration des Vierges le   
31 mai 1970 « pour un double 
usage : pour des femmes vivant 
dans le monde et pour certaines 
moniales après leurs vœux 
perpétuels » […]

Brigitte MAURICE (OV)

Juin 2015
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UNE COLO POUR
LES ENFANTS DE CHŒUR ?

Ce n’est pas une plaisanterie, mais 
une offre qui émane de la Pastorale 
des jeunes du diocèse de Lyon. 
Du 17 au 24 août , dans le massif 
de la Sainte Baume, 8 jours encadrés 
par les pères de Timon-David.  
(Colonie Sainte-Germaine)
Adresse : johan.baroli@yahoo.fr 
Tél. : 06 11 50 28 07 

Y-a-t-il plus de mosquées 
que d’églises évangéliques en France ?
Trois églises évangéliques nouvelles naissent chaque 
mois en France. 
Ce qui porte leur nombre à 2600. Il y a aujourd’hui  
2450 mosquées. 

Les 500 000 orthodoxes ont toujours des problèmes pour 
créer de nouvelles églises, autant que les bouddhistes 
évalués à un million.
(source : le monde des religions – mai 2015)

Et les catholiques avec  plus de 40 000 églises ont du 
mal à entretenir leurs murs.



COMBIEN DE CHRÉTIENS EN FRANCE EN 2045 ?
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Service Abonnement
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Le nombre de baptisés baisse depuis 1990.
Aujourd’hui, 70% des français sont baptisés, soit 44 millions sur 64. 
Aujourd’hui cependant, 54% d’une classe d’âge n’est pas baptisée.
L’âge moyen d’un baptisé était de 38 ans en 1990, il sera de 54 ans à 2045. 
Il est maintenant de 45 ans.
Nous serons, en 2045  71 millions de Français  dont 35 millions de baptisés, c’est à dire la moitié de 

la population. 

Et que dit cette étude  des musulmans en France ? 
Que l’effectif  serait en 2015 de 4 millions, soit 11 fois moins que les chrétiens et qu’en 2045, 
les musulmans pourraient  être 8 millions, c’est à dire 12 % de la population dans l’hypothèse la 
plus haute.
Ce sont là des tendances et pas des faits, ne l’oubliez pas.  Ils remettent notre regard à sa véritable 
échelle démographique. 

(données extraites de LA VIE.fr d’après un sondage de Paradox’Opinion)

- sur l’ACO qui vient de  se donner 
de nouveaux statuts et qui s’interroge sur 
l’absence de jeunes dans les rangs de nos 
rencontres entre mouvements ?

- sur le « séminaire » Redemptoris Mater 
de Châteauneuf-de-Gadagne : saviez-vous 
qu’on n‘y donne aucun cours et que les 
séminaristes sont chaque jour sur les bancs 
du Studium à Sainte-Garde ? Saviez-vous 
aussi que leur maison est trop petite et 
inadaptée ?

- sur la Communauté SHALOM qui souffle 
ses 10 bougies dans le diocèse. 

- sur l’ACOC qui a modifié ses statuts, 
élu un nouveau président et qui affiche de 
nouvelles ambitions ?

- sur les initiatives de dialogue interreligieux 
dans  bon nombre de paroisses et sur les 
associations qui y œuvrent ?

- sur le caté : ce qui va bien, ce qui 
coince, méthodes, acteurs, effectifs, offre de 
formation, travail de communication ?

- sur la contribution diocésaine au synode 
sur la famille ?

- sur les écoles hors contrat du Barroux et 
l’attirance énorme qu’offrent deux abbayes 
pour les familles ?

- sur les aumôneries des établissements 
scolaires publics, des prisons, des hôpitaux ?

- sur les groupes de pression dans la 
vie diocésaine ? Qui râle et pourquoi ? 
(par  exemple l’année dernière autour 

de la communication dans la journée des 
bénévoles).

Vous pouvez évidemment allonger la liste, 
mais surtout devenir contributeur d’un jour, 
écrire,   faire du travail d’investigation et 
construire avec nous les rencontres qu’il 
faut pour nous aider. Nous ferons ensemble  
des synthèses nourrissantes pour le Site du 
diocèse et le BLOC-NOTES, dans le cadre 
de nos pratiques de Cross-Média. 

Témoignez de ce que vous faites, par 
exemple dans la réalité des rencontres 
interreligieuses et envoyez vos textes et 
peut-être même des photos. A la fin de 
l’été, nous pourrions disposer d’un large 
état des lieux sur cette question. Si vous 
vous y collez, on manquera de BLOC-
NOTES sur les tables de presse, c’est 
couru. Imaginez le titre possible d’octobre : 
« Dialogue interreligieux dans le diocèse : 
qui se retrousse vraiment les manches ? »

Les dossiers auxquels vous avez échappé 
dans le BLOC-NOTES



Le BLOC-NOTES a été 
élaboré il y a un an pour 
succéder au mensuel EGLISE 
d’AVIGNON. Son format 
(pages restreintes, articles 
courts, aspect général…) est 
la copie de productions très 
ressemblantes dans quelques 
diocèses de France. Il 
surprend.

Il est construit sur l’idée de 
toucher tous les  « fidèles » qui 
le voudront bien ,soit  avec 
la version papier, soit avec 
la version élargie sur Internet, 
en se positionnant, sauf 
pour les coûts d’envoi en 
livraison individuelle, comme 
un « gratuit ». Avec ses  six 
pages, il ressemble plus à un 
prospectus qu’à un magazine.

La difficulté de tous les 
mensuels n’est pas gommée 
pour autant, puisque les 
délais de fabrication et de 
distribution anéantissent toute 
prétention à être dans la 
proximité des évènements. Il 
faut, soit en parler mal avant 
qu’ils arrivent, ou en parler 
mieux six semaines après et 
c’est un peu du « réchauffé ». La 
plupart des articles pourraient 
paraître  n’importe quand. 

C’est le côté   lourdaud, un 
peu « intemporel » d’une 
parution mensuelle. Cette 
inertie est de plus en plus 
mal acceptée maintenant, au 
point où l’intérêt d’un mensuel 
ne peut être apprécié que sur 
sa singularité éditoriale.

Un bulletin diocésain n’est pas 
un journal de débats et il est 
heureux qu’il ait à répondre 
de sa sphère d’activité. Les 
sujets sont souvent austères, 
ce n’est pas un journal de 
distraction.

Quels objectifs sont tenus ?

Le tirage s’est vite stabilisé à 
2700 exemplaires. 
La livraison à 40 exemplaires 
reste un niveau très bas pour 

les « grosses » paroisses qui 
sont restées passives. 
Pour toucher tous les 
catholiques dominicaux du 
diocèse (13 000 personnes), 
il faudrait atteindre un tirage 
minimal de 5000 exemplaires. 

C’est aux paroisses d’élever 
le tirage et la distribution, 
surtout si la mise à disposition 
sur les tables de presse 
ne semble pas fonctionner. 
Quelques paroisses le mettent 
dans la main en sortie de 
messe dominicale. 

Dans trop d’églises excentrées, 
le BN n’arrive pas. Il est mis 
à disposition dans l’église 
principale et les autres n’ont 
rien.

Qui dirige le BLOC-NOTES ?

C’est d’abord en amont le 
groupe qui anime le CROSS-
MEDIA depuis la Maison 
Diocésaine. Les contributeurs 
réguliers qui tiennent une 
rubrique se comptent sur les 
doigts d’une main.  
(voir colonne ci-contre) 
Une bonne vision de dévelop-
pement devrait ouvrir à la mise 
en place progressive de « cor-
respondants locaux » dans tout 
le diocèse. Cet objectif est en-
core un projet.

La situation des lecteurs qui 
n’ont pas la pratique d’Internet 
plaide pour le maintien 
d’un journal complet, à la 

différence du Bloc-Notes qui 
a parfois jusqu’à 3 articles 
tronqués. Un diocèse voisin  
maintient à grands frais un 
magazine complet avec très 
peu d’abonnés. Nous nous 
sommes écartés de ce choix, 
sans ignorer les critiques qui 
allaient surgir. Moins d’un 
BLOC-NOTES sur 10 va à 
des abonnés qui le trouvent 
dans leur boîte aux lettres. 

Courrier des lecteurs, apports 
d’articles, ou mieux correspondants 
locaux : c’est notre ligne de 
développement pour l’année qui 
vient. Quelques paroisses ou 
mouvements peuvent encourager 
une personne à se rapprocher 
de nous. Distributeurs et 
correspondants sont des acteurs 
nécessaires : 
c’est du B A –BA direz-vous. 

Un mensuel diocésain ne 
répondra peut-être jamais à 
un besoin : c’est simplement 
un signe concret qui montre 
que notre compréhension de 
l’Église est plus large que 
notre expérience paroissiale. 
C’est une des manières de 
« faire Église »… de nous 
accueillir, de prendre soin les 
uns des autres. 
La visite du Site-internet du 
diocèse procède de la même 
démarche, une démarche 
d’intérêt et d’écoute, dans la 
sobriété.

Qui a besoin du BLOC-NOTES ?
Le BN  - Qui l’écrit ?

Le premier article est celui de notre 
Evêque, Jean Pierre Cattenoz. C’est 
l’amorce de ce que vous pouvez lire  
dans son format complet sur le Site 
du diocèse d’Avignon.

La suite de la première page offre 
une rubrique flottante construite 
autour d’une contribution ponctuelle 
(Nuit des témoins, pèlerinage à 
Lourdes, témoignages, etc.)

La deuxième page est occupée 
entièrement par l’article qui est 
annoncé en couverture.
C’est souvent un reportage ou un 
travail d’investigation de la  plume 
de Gilles Guéniot qui est en outre 
responsable de la rédaction du 
bulletin  (Finances du Diocèse, 
Journée des Œuvres, CCFD, etc.)

La troisième page est partagée depuis 
septembre par trois contributeurs 
réguliers : Isabelle Ferrand pour le 
Livre du Mois, Sylvie Testud pour les 
portraits et le Père Bruno Gerthoux 
pour sa rubrique alimentée par les 
archives diocésaines. Les portraits et 
la rubrique d’archives sont toujours  
tronqués  et se trouvent en entier 
sur le Site.

La feuille intérieure est flottante, 
elle annonce des évènements, 
rend compte des contributions qui 
viennent des paroisses ou des 
mouvements. Elle reçoit aussi les 
annonces  payantes qui atténuent 
les coûts de fabrication.

La lecture complète du BLOC-
NOTES demande quelques minutes.

Esquisse d’un premier bilan 

Sylvie TESTUD Isabelle FERRANDGilles GUÉNIOT



Maryse PETITET-TULASNE 

Brèves rencontres

LIVRE DU MOIS 

Philippe Lefèbvre

Voici un ouvrage qui permettra 
à chacun d’entrer dans la 
découverte de l’Écriture Sainte 
à travers la petite porte : 
l’auteur s’attache à quelques 
personnages dits secondaires 
de la Bible, tant leur évocation 
est rapide et sobre. Pourtant 
leur présence révèle des motifs 
sous-jacents qui mettent en 
lumière le langage spécifique 
de la Parole, fait d’échos et de 
rappels. Les pages que Philippe 
Lefèbvre leur consacre sont 
ainsi une invitation à savourer 
les textes dont chaque détail 
compte.
Le lecteur découvre un Dieu 
fidèle et patient, dont la 
présence est constante, et dont 
la parole s’accomplit vraiment, 
ce qui est source de joie et de 
confiance.
Chacun sera touché aussi 
de ces « vies minuscules » 
et pourtant si importantes, 
qui interrogent la nôtre : 
ces personnages laissent 
transparaître le dessein de 
salut pour tout homme, sans 
distinction de race, de sexe 
ou de position sociale. Nul 
besoin de mériter le premier 
rôle, seule la docilité à l’Esprit 
compte.

Isabelle FERRAND

Passionnée depuis l’enfance 
par le travail artistique et le 
dessin, elle s’inscrit à l’école 
des Métiers d’Art puis aux 
Beaux Arts de  Paris avant 
son mariage. Arrivée à la 
quarantaine, elle reprend ses 
études, cette fois, à l’École de 
Restauration de Châteaurenard. 

Elle travaille alors pour des 
particuliers et des antiquaires 
mais aussi, à titre gracieux, 
dans quelques unes de 
nos églises (tabernacles et 
tableaux, notamment à Morières 
la grande crucifixion derrière 
l’autel)

Conduite à « écrire » des icô-
nes depuis 15 ans, elle suit 
les stages  de Georges DRO-
BOT, iconographe russe et, 
sur la demande du Père Denis 
VERNIN, s’inspire des icônes 
de Novgorod pour un chemin 
de croix installé dès lors dans 
l’Eglise Saint André de Moriè-
res-les-Avignon.

Depuis  plus de 10 ans main-
tenant, elle s’exerce au mo-
delage et à la sculpture, et 
se plait à refaire les mains 
manquantes des vierges qu’elle 
rencontre, comme celles à l’ar-
chevêché. 

Une fois restaurées, elles re-
partent dans leurs paroisses. 
Pour ce faire elle travaille avec 
un tour et un four adapté à la 
cuisson de la terre.

Habitant depuis plus de 30 
ans au THOR, elle offre au-
jourd’hui ses services gracieux 
aux communautés religieuses 
et aux paroisses qui déplorent 
l’état de tel ou tel tableau ou 

statue ; elle le fait par passion 
et pour la satisfaction du tra-
vail accompli  qu’elle partagera  
avec vous. 

A chacun ses « talents » et 
le don qu’il en fait.
Vous confier qu’elle est parfois 
irritée du manque de soins dont 
souffrent les petits …ou grands 
héritages de nos chapelles ou 
églises, vous l’auriez deviné.
Sollicitez-la, elle vous attend.
Nous la remercions de s’être 
fait connaître.

Juin 1915 - Le Sacré Cœur 

La consécration de l’église du 
Vœu National, à Montmartre, qui 
était prévue au mois d’octobre 
1914, avait dû être reportée à 
cause des débuts de la guerre. 
En effet, si la construction de 
l’église du Sacré Cœur de 
Montmartre avait été inspirée 
au lendemain de la guerre de 
1870, et adoptée par décision 
de l’Assemblée Nationale en 
1873, la première pierre n’en 
fut posée qu’en 1875  et ne 
fut vraiment achevée qu’en 
1914, presque 40 ans plus 
tard. 

Cette consécration de l’église 
devait s’accompagner d’une 
consécration de la France au 
Sacré Cœur par tout l’Episcopat 
français. La dernière livraison 
du mois de mai du bulletin 
officiel du diocèse, rapportait les 
mots de l’Archevêque de Paris 
à cet égard « il est impossible 
de consacrer solennellement 
l’église de Montmartre avant 

la fin de la guerre. Mais une 
consécration de la France au 
Sacré Cœur, le même jour et 
sous la même forme dans toutes 
nos églises, est possible ». 

De fait, l’église du Sacré 
Cœur ne sera solennellement 
consacrée que le 16 octobre 
1919. Mais il paraissait 
opportun et nécessaire de faire 
cette consécration de la France 
qui avait été décidée à la suite 
d’une défaite, au moment où 
un conflit s’engageait, opposant 
une nouvelle fois les mêmes 
belligérants.

Cette consécration de la 
France est fixée au dimanche 
13 juin 1914 pour le diocèse 
d’Avignon par décision de Mgr 
l’Archevêque. Dans le numéro 
23 du 6 juin 1915, Mgr 
l’Archevêque écrit « l’épreuve, 
qui depuis plus de dix mois 
pèse sur leur patrie est 
lourde et cruelle : ils veulent, 

pour la faire cesser, faire un 
suprême et pressant appel à 
l’amour immense dont ce Cœur 
adorable est à la fois un organe 
et un symbole. Rien de mieux. 
Mais l’amour appelle l’amour. Il 
ne suffit pas que nous voulions 
nous réclamer des droits que le 
Sauveur nous a donnés sur les 
trésors infinis de son Cœur : il ne 
les ouvre qu’à ceux qui l’aiment 
et c’est par les œuvres que se 
prouve l’amour ». […]

Bruno GERTHOUX
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